
Nkurunziza "C'est un faux naïf. Il sait très bien ce qui se passe dans le pays"

Jeune Afrique, 22/04/2015Burundi : Nkurunziza, tout foi tout flammeObama lui fait les gros yeux, l'Union europÃ©enne le
critique, sa candidature est contestÃ©e au sein de son propre parti ? Il n'en a cure. Cet Ã©vangÃ©lique ne se fie qu'Ã  sa
bonne Ã©toile.Alors que le scrutin du 26 juin avance Ã  grands pas, Pierre Nkurunziza (photo) a l'air bien sÃ»r de lui. Il n'est
mÃªme pas encore candidat qu'il fait dÃ©jÃ  figure de favori. Et ce ne sont pas les appels toujours plus pressants lancÃ©s
depuis son pays par l'ensemble de la sociÃ©tÃ© civile, par le clergÃ© catholique et par une grande majoritÃ© de la classe
politique, jusque dans son propre camp, qui vont le pousser Ã  renoncer Ã  un troisiÃ¨me mandat.
 En  1993, l'assassinat du prÃ©sident hutuÂ du   Burundi, Melchior Ndadaye, provoque une onde de choc dans toute la 
rÃ©gion. Au  Rwanda, oÃ¹ de nombreux Hutus burundais souvent traumatisÃ©s  s'exilent  immÃ©diatement, il affaiblit un peu
plus le fragile Ã©quilibre  politique issu  desÂ accords d'Arusha, signÃ©s en aoÃ»t de la mÃªme annÃ©e.  Ceux-ci volent en
Ã©clats  avec l'attentat du 6Â avril 1994, dans lequel  meurent les prÃ©sidents des deux  pays : JuvÃ©nal Habyarimana et
Cyprien  Ntaryamira.AuxÂ manifestations organisÃ©es dans les rues de BujumburaÂ par la sociÃ©tÃ© civile, comme aux
pÃ©titions qui circulent au sein de son parti, le chef de l'Ã‰tat se contente d'opposer une "fin de non-recevoir". Seul contre
tous, Pierre Nkurunziza semble dÃ©fier le monde entier. Jusqu'Ã  son homologue amÃ©ricain, Barack Obama,Â qui lui a
plusieurs fois fait les gros yeux ces derniers mois, ou l'Union europÃ©enne, qui, dÃ©but mars, a confirmÃ© son opposition de
principe Ã  sa tentative de briguer un nouveau mandat.Une assurance Ã  toute Ã©preuve qui, pour certains, ressemble fort Ã 
de la provocation. Ã€ moins que cet Ã©vangÃ©lique born again ne croie tout simplement en sa bonne Ã©toile. Celle qui lui a
permis, pendant les annÃ©es de rÃ©bellion, de coiffer au poteau des officiers aux Ã©tats de service bien plus fournis que les
siens pour prendre les rÃªnes du Conseil national pour la dÃ©fense de la dÃ©mocratie-Forces de dÃ©fense de la dÃ©mocratie
(CNDD-FDD) et de nÃ©gocier en son nom l'accord d'Arusha, en 2000.AprÃ¨s dix ans Ã  la tÃªte de l'Ã‰tat et malgrÃ© les
tensions grandissantes, il n'entend pas abandonner son fauteuil. Esprit de compÃ©tition ? Sans doute, pour ce sportif
invÃ©tÃ©rÃ© qui n'hÃ©site pas Ã  laisser ses ministres en plan le mercredi soir pour aller mener l'attaque de son Alleluia Football
Club.Faux naÃ¯fEn attendant d'avoir le droit pour lui, Pierre Nkurunziza espÃ¨re toujours pouvoir compter sur le soutien
indÃ©fectible des campagnes, oÃ¹ vit plus de 80Â % de la population. En multipliant les visites de terrain et en distribuant Ã 
tout-va sacs de riz et de haricots Ã  des Burundais qui se serrent la ceinture, le prÃ©sident a assis sa popularitÃ© dans les
collines.Avec un brin de populisme, comme lorsqu'il se mÃªle aux paysans le temps des travaux collectifs du samedi
matin, dans un survÃªtement noir dernier cri qui lui donne des airs de gangsta. Tous derriÃ¨re et lui devant. Au point
parfois de donner l'impression de ne pas toujours bien contrÃ´ler ses ouailles."C'est un faux naÃ¯f. Il sait trÃ¨s bien ce qui
se passe dans le pays", objecte un diplomate en poste Ã  Bujumbura. Rien Ã  voir, donc, avec l'image de marionnette
manipulÃ©e par un quarteron de gÃ©nÃ©raux affairistes dont on l'affuble volontiers.Ã€ preuve, en novembre, il n'a pas hÃ©sitÃ© Ã 
Ã©carter deux membres de sa garde rapprochÃ©e, Alain Guillaume Bunyoni, son chef de cabinet civil, et le trÃ¨s
controversÃ© Adolphe Nshimirimana, chef des services de renseignements. Un limogeage de faÃ§ade selon les
observateurs, mais qui a permis au prÃ©sident du CNDD-FDD de donner suffisamment de gages Ã  l'opposition
grandissante au sein de son parti et d'assurer l'union sacrÃ©e autour de sa personne, Ã  quelques semaines de la
dÃ©signation officielle du candidat de la majoritÃ©.Car c'est "le parti qui dÃ©cidera", comme ne cesse de le rÃ©pÃ©ter le chef de
l'Ã‰tat lui-mÃªme ces derniÃ¨res semaines, tout en donnant rendez-vous en avril pour le congrÃ¨s du CNDD-FDD. Ã€ moins
que, d'ici lÃ , les "vÃ©nÃ©rables" de la Cour constitutionnelle n'en dÃ©cident autrement.Par Olivier CASLIN Â Â 
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